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ä quatre pieces, 12 appartements ä cinq pieces, et 16 pieces
söpatees.

Cilc d'habitation ä la Sautlcnstrasse, pri\s de Zürich 159

Tres bonne disposition generale: les blocs ä maisons familiales

sont places en direction nord-sud, les immeubles locatifs

ä trois etages au nord du terrain constituent une bonne
protection contre le vent. La disposition interessante des
unites familiales, reunies en blocs de quatre maisons, represente

la Solution la plus economique pour des maisons bon
marcheE La cite a ete construite par une cooperative qui
loue les maisons et les appartements. La möthode de
construction a ete imposee par la penurie de materiaux pendant
la guerre, il faut dire neanmoins que la construction en
charpente de bois et briques ne s'est pas monttee tres rationelle.

Max Beckmann par Wilhelm Hausenstein 161

Quelque repoussante qu'elle puisse paraitre, la verite
beckmannienne n'en est pas moins une «verite d'art»,
et c'est ä bon droit que ce peintre de l'epouvante a pu
dire qu'il n'a pas voulu creer un eabinet des horrexns,
mais peindre de «beaux tableaux», des tableaux oü se
realise «le plus haut» de la peinture. A cöte d'Ensor, de
Matisse, de Kokoschka ou de Klee, le nom de Beckmann a
assurement sa place, car tous ces artistes (et d'autres, dont
le plus grand est Van Gogh) ont pour ainsi dire peint ou
dessine la «chimere» de notre temps, l'äme, que l'on pourrait

appeler gothique, de la crise que nous vivons, si
semblable, ä bien des egards, ä celle qui marqua le passage du
XIVme au XVme siecle.
Si etranger ä Dieu que soit cet art, une espece de divination
du divin s'y manifeste peut-etre, sensible, il se peut, dans
la tristesse incurable de certains portraits du peintre par
lui-meme. Les tableaux de Beckmann paraissent parfois
comme les masques d'une realite plus inquietante encore,
qui serait comme l'abime de Pascal, le gouffre de Baudelaire,

et dont Beckmann se protege par ce que son art a de
clos, de ferme\ de «claustral». L'intensite, la virilite d'une
teile ceuvre fönt que l'on est sans doute fonde ä voir en
Beckmann la personnalite la plus puissante de la peinture
allemande contemporaine.

Les «peintres gris» par Maria Netter 169

Bäle vecut longtemps sous l'influence durable d'Arnold
Böcklin, et tout ce qui s'y est fait de moderne par la suite,
dans le domaine de la peinture, est du ä des groupements
d'artistes appartenant chaque fois ä une meme generation.
L'un de ces groupes est celui des «peintres gris», qui s'est
manifeste depuis 1938-1939. Ces peintres, tous nes apres
1911, Max Kämpf, Karl Glatt, Gustav Settier et Joos Hutter
(dont seuls les deux premiers sont Bälois d'origine) ont ceci
de commun d'avoir grandi sous le signe de la periode d'apres-
guerre succedant au conflit de 1914 et dans l'inquietude
croissante qui preceda la seconde guerre mondiale. Chez
Max Kämpf, le probleme se pose d'abord en termes non
point generaux et d'ordre social, mais personnels, car il
commence surtout par peindre l'enfance urbaine qu'il a lui-
meme vecue. Plus tard, son «Traumflug» generalise l'element
lyrique, et il en va de meme de l'esquisse pour 1'« Atlantide».
Cet artiste s'est applique depuis ä serrer toujours de plus
pres le theme de toute son ceuvre, theme que l'on pourrait
appeler la solitude dans la foule. — Karl Glatt, menui-
sier ä l'origine, aborde plus directement le fait de l'existence

humaine par une sorte d'intimisme de l'amitie, de la
famille et des enfants, auquel s'integre aussi le paysage
(vues du Jura ou des jardins de banlieu). La phase la plus
recente de Glatt temoigne au reste d'un interet croissant
pour la couleur. — L'angoisse de la condition urbaine apparait

avec plus de violence chez les deux «peintre gris» qui
n'ont pas vu le jour ä la ville, le Bernois Stettier et le Grison
Hutter. Mais tandis que l'humanite de Stettier est
aujourd'hui menacee par une sorte de culte de la souffrance,
celle de Hutter risque de deVier vers un sentimentalisme
qui n'est peut-etre qu'un autre reflet do l'amertume desen-
chantee d'un monde auquel la fin de la guerre ne semble
pas encore devoir apporter la paix.
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